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NOUVELLES 
ET INFORMATIONS 
Ephémérides du Muséum. - 1J!i&sion de 
l'Omo. - Du � au f2 janvier f933, la mis­
sion , avec l'aide amicale du service fores­
tier, a ex ploré l'Elgon, ancien volcan d'une 
altitude de 4.fOO mètres. Les explorateurs 
partis de 2.470 m. d'altilu<le, ont trou,·é 
vers 3.000 m., les traces fraiches d'une 
station d' Eléphants, qui s'étaient éloignés 
à 20 km. de Ill. Un campe ment fut ét:ibli 
aux environs de 3.500 m. 
o De notre camp, écrit un membre de la 
mission, on voit les crêtes de la montagne . 
toujours couvertes de Bruyères arbores­
centes jusrp1'à 3.800 m. Dans le fond des 
ravins , la fort'!t remonte, formant des 
gale ries, où les arbres les plus bi zarres, 
couverts de Licheni;:, de Mousses et d'Us­
nea grisâtres , se mêlent aux Senecio géantR. 
Ces galeries forestières sont extrnordi­
nai1es par leur flore et ressemblent à des 
jardins. C'est là que nous travaillons et 
nous avons la surprise d'y découvrir une 
faune d'animaux aveugles, vivant sous 
terre, aussi riche que celle des Pyrénées 
ou du Bihar: Anopltthalmus, Staphylinidcs 
aveugles, Sil phi des, et c .. . » 
Continuant l'ascension, un deuxième 
camp fut établi vers 4.000 m., à proximité 
du cratè re de l"Elgon mesurant 16 k m. de 
tour C'est uni; caldera, érodée, creusée de 
vallées profondes et considérablement re­
maniée. Ut, malgré des cond itions clima­
tiques très défavorables, d'importantes 
récoltes ont été faites. 
La descente, malgré le mauvais temps, 
a eu lieu sans incidents. A l'heure où nous 
recevions ces n ouvelles , la mission devait 
i"tre en route vers le Rodolphe et l'Omo. 
Au retour, elle se propose d'aller explorer 
le �larakwet , montagne située , par r:ip­
port à l'Elgon, de l' autre côté de la plaine 
du Uasin Gishu. 
* 
* * 
Le premier volume d'une sé1ie nouvelle ­
de pub l ica tions scientifiques, para issant 
sous le titre de « Publications du .Yus,:um 
National d'Histoire Naturelle » (Masson 
et C", éditeurs), est consacré à l 'intéres­
sante thèse de 1\111' M. Fr iant : «Conil ibu­
tion à l'étude de la différenciation des 
dents jugales chez lt•s Mammifères. Essai 
d'une théorie de la dentition. " Nous 
re viendrnns sur cet important travail. 
Nous voulons seulement signaler la nou­
velle pub lication , fort bien présentée et 
ce qui ne gâte rien - au contraire -
d'un format raisonnable. 
* 
* * 
Le 2t janvier dernier, M. G. Petit, 
sous-directeur de Laboratoire au Mu­
séum, en une conférence organisée par 
la Société des A mis ri u Muséum, rendait 
compte de sa récen te mission à Mada­
gascar et de l'é tat actuel de la question des 
réser1·es naturelles de la grande Ife. 
M. Petit était accompagné d'un excellent 
cinéaste, M. Roger Mourlon. A lï ssue de 
la con férence do larges extraits du lilm 
documentaire réafüé à Mat.lagascar onl 
été prhen tés avec grand succès. La ver­
sion intégrale du film a été, d'autre part, 
passée , le 8 février dernier, sur l'écran de 
la. Soc iété des Africanistes. Ce film esl 
remarquable par la beauté des vues et 
son absolue sincérité. Il donne une idé e 
synthétique des caractères géographiques, 
bo t aniques et ethnographiques de Mada­
gascar. Pourvu d'une sonorisation origi­
na le et après refonte complète de son 
montage, il sera présent é en gala au. 
mois de juin prochain . 
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La faune et la flore du Mont Everest. -
Une nouvelle expédition s'organise actuel­
lement en Angleterre pour tenter l'ascen­
sion du Mout Everest. 
A cette occasion le Bristih Museum a 
fait urw expositiou fort intéressante des 
doeu111e11ts scientiliques recueillis par les 
trois précédentes explorations scientr­
tiques, l'll t92t, t9:t2 et 19::!4. Voici les 
ob�ervations relatives aux sciences natu­
relles, fauue et flore, de ces régions 
jusqu'alors it peu prés iuconnues. 
Parmi les Mammiréres, le Mouton fut 
rern:ontr é jusqu'au dessus de :20.00U pieds, 
à la bordure de la zone des Lichens; mais 
le reeord ap11artil•nt h un petit llongeur, 
If.· « Mouse-hare » qui fut trouvé en quan­
tité il %0. tOO pieds d altitude. 
On observa les derniers uids d 'Oiseaux 
!1 f7 .000 pieds, mais des Pinsons volaient 
encore à 2·1.000 et les explorateurs furent 
accompagnés par des Choucas aussi haut 
•1ue s'élève leur asceusion. 
Pour les Insectes, les Coléoptères ne 
dépassèrent pas t6.500 pieds, mais les 
Papillons diurnes atteignirent 17.000 et 
les nocturnes parurent jusqu'au dessus 
clc tH.000. IJes Araignées, enfin, furent 
rencontrées au dessus de 22.000 pieds. 
La plupart de ees Articnlés é1aie11t 
daus uu étal de torpeur remarquable. Les 
Papillons restaient collés contre la mu11-
tagne du côté du vent dominant, les 
Coléoptén•s étaient engourdis et se lai�­
saient rouler. 
En géuéral, la faune, au-dessous de 
rn.ouo pieds, était du même type que 
dans les plain es voisines del' Asie centrale 
Pl méridionale; au-dessus de celle alti­
tude ses aflinités prédominantes étaie11t 
paléardiques. 
4)uant aux plantes, la plupart apparte-
11aieul it des g1)ures drjà connus et cul­
l i\·é,,; dan� ll's jardins 1,Pf"imevèn•s, Gen­
tian1·�. Pavots. etc.). Ces plantes ont, sur 
l°Ev1•re,.;t, u1w existence d irtic1le, à cause 
d1• la 1:011ne durée de la bonne saison 
(:\ :·1 4 mois). du venl, du froid, de la 
11ei.:.;e, et du manque d't•au superlicielle. 
. \uss1, lwaucoup d'entre elles possèdent 
une lon�ut• raei 11e spon;;iense, capable ;\ 
la fois d'allei11Jre l'humidité des couches 
profondes. et de lixer forl1•ment la plante 
an sol. 
La proehaine expédition, à laquelle 
uous >'o uh aitons le suecés si vaillammeut 
p1wrsuivi. apportera sans aut:uri doute, à 
l'étude <le l'histoire naturelle de !'Everest, 
une contribution encore plus précieuse. 
* 
* * 
Les variations du squelette humain. -
On pourrait croire invariable la compo­
sition de la charpente osseuse t.lu corp� 
humain. Un savant américain, le D' Ste­
wart, a découvert q.10 le nombre des 
vertèbres présat:rée@, qui est normale­
ment de 24, était parfois de 25. Celte 
particularité se présente surtout i:hez les 
Esquimaux, oi1 on l'observe sur t:l! % en­
viron de leurs squelettes. Bien plus 
commune dans les squelettes trouvés au 
Nord du Yukon, elle varie encore en 
proportion, avec le sexe; alors qu'elle 
alleint 16 % des squelet�es mascu1ins, elle 
ne déµasse pas t % chez les femmes. 
Parmi les autres rnces, on l'a observée 
chez les .Japonais, où elle atteint 1 % , et 
chrz les Européens, où elle varie de 3 à 
6 % . Le D' Stewart voit, dans ce fait, une 
tendance à un allongement de la colonne 
vertébrale vers 'e sacrum. 
* 
-:f * 
Conservation des os fossiles - On 
sait combien il est parloii; <lillicile de 
donner aux os fossiles une solidité sufli­
sante pour assurer leur comervation. 
Nous croyous l'!tre agréable à uos lecteur� 
paléontologistes en leur indiquant une 
méthode récemment mise en usage en 
Amérique. 
011 consolide d'abord les os avec une 
mixture de plàtre de P,nis et de dextrine; 
puis quand ils �ont secs, on les dépose avec 
précaution daus uu récipient rempli de 
bakelite, au degré convenable de llui1lité, 
ali 11 q u'i :s s'imprègnent de cette subst:rncc. 
On les relire ensuite pour les faire 6écher, 
et on termine l'opération par un nettoyage 
de la surface. 
... 
* * 
Le Rat musqué. - On s'est ému, non 
sans raison, de l'introduction et de la 
propagation en France du Rat musquil . 
D,ms le Michigan, on déplore au contraire 
sa disparilion. Il y vivait dans des terrains 
marécage11x, que les propriétaires ont 
jugé p lus profitable <le dessécher, .pour 
les livrer i1 la culture. Mais il s'est trouvé, 
dans certains cas au moins, que le béné­
lice de celle culture était bien moins élevé 
que celui résultant de la vente des 
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fourrures, aussi les propri étaires du Michi­
gnn hésitent-ils maintenant i1 drainer 
leurs marécages. 
La question, d'ailleurs, ue peul se poser 
en ce qui concerne notre terriloire. 
* 
* * 
Le Congrès annuel de l'Union des So­
ciétés scientifiques du South-Eastern se 
tieudra à Norwich, du 7 au to j uin pro­
chain, sous la présidence de M. E . •  J. Sa­
lisbury, profosseur de Botanique à l'Uni­
Tersity College de Londres. 
* 
* * 
Le Cente na i re de l'Entomological So­
ciety de Londres sera célébré dans cette 
ville, les a et 4 mai i933. 1\11\f. E. L. Bou­
vier el P. M archal ont été désignés par 
l'Académie des Sciences pour la repré­
senter à celle solennité. 
* 
* * 
Au moment 01'1 nous mettons sous 
pre�se, nous parvient le volu me des Comp· 
tes rendus du Deuxième Congrès Interna­
tional pour la Protection de la Nature, qui 
H'esl leuu !1 Paris du 30 j uin au 4 juil­
let t93t. 
C'est un très beau volume de 584 pages , 
contenant t6 plauc hes hors texte. On y 
trouve les 93 rapports présentés au Con­
grès avec les discussions auxquelles ils 
ont donué lieu en séances. Nous y revien­
drons. 
Les Sciences Naturelles 
à l'Académie des Sciences 
St:> NCE ou 5 l1t:CE}llll1J,; 1932 
Minéralogie 
L. C.Ht.UX. - Les manieres d'èh·e de la 
yla111:oni1• 1•n milieu crtlcuire. 
L'auteur étudu! cJc,, phénomP.1111s de 
rnbslitulion i1 grande üc he :le, qui ouvre n t 
1rr1 d1a pitre nouveau dam: l'histoire de la 
i;l11uco11ie. 
Géologie 
Il. LM;OHU el Ch. Couc11Er. - Sur la 
ll'c/onique du Conyo franrais. 
Etutle des monvcments des couches de 
terrains el de leurs résultats, qui sont des 
anomalies des sé ries stratigraphiques et 
un man'lue de correspondance. 
Lou1'> MENGAUD. - Sur la structw·e de la 
chaine canlabrique. 
L'auteur y modi fie ses conclusions anté­
rieures ; il rej ette sa premi ère hypothèse 
de nappe8 ,·euues du Sud el de chevauche­
ments dans celte direction. C'eet une con­
ception nouvelle de la tectonique de la 
région cantabrique. 
P. Russo - Sur la siyni/ication teclo-
1iique de.f pl:ssements i11téressa11t l'Eoc1�11e à 
l'Est de Ka�ba Tadla (Maroc Central). 
L:l conclusion de cet te note est qnt', 
dans cette région , la bordure dn Moyen 
Atlas a été iutéressée par des mou\'ements 
post-oligocènes. 
Albert DE LAPPAllE;>;T. - Sm· lt•s e1wiro11& 
de Ba11due11 (Var). 
lléfutation de l'hypothèse de E. Haug, 
qui relie le Jurassique supér ieur de Quin­
son avec celui de Bauduen , par de�sus le 
Terti aire inférieur. 
Biologie 
Em. M1?:GE. - Sur l'anabiose et la revi­
viscence des plantules du Blé. 
Contrairement à l'opinion généralement 
ad mise, les semences de céréales n'ont 
pas complètem ent perdu leur faculté ger­
miuative après plusieu rs développemeots 
su ivis de dessiccations r<.>µétées. Mais cette 
faculté est condit ionnée et limitée par 
l'étal de la tigelle qui, lorsqu'el1e est dé­
truite, ne poi;sè<le plus la faculté de se 
régén érer. 
Alexandre L1Pse;110Tz. - Nouvelles re­
cherches aur la tranaplantation d'ovaires 
co11st rvés hors del' orf7a11i.Yme. 
Les curieuses expériences de l'auteur 
montrent qut• des ovaires, transplantés 
après avoir subi des inlluences externes 
considérables - telles que le dessèche· 
ment, accompagn é d'une perte de poids 
de 40 % - peuvent survivre comme grello 
pendant de longues années cl exercer peu­
d:rnt celte période, leur fonction endocrine. 
P. C1rnn:r. - Sur la nature de l'in/luenc1? 
exercée 11ar la (orèt ino11d1le du Grand Lac du 
Cambodge, mr la vitea.ve de croissance dei 
Poianns 
Selon 1\1. P. Chevey. celle influence est 
due au régime alimeutairc végétal impo­
sé à ses hôtes par cette forèl, périodique­
ment noyée sons plusieurs mètres d 'eau . 
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SÉANCE nu t2 ntcE�BHE 
Cette sfance a été entièrement consa­
crée à l<t distribution des prix accordé:; 
par l'Académie des Science�. Voici la liste 
de ceux qui ont été décernés <laus les 
diverses branches dos Science naturelles: 
Minéralogie et Géologie 
Prix Fontirnnes: M. Gustave Sayn. 
Prix Victor R:rnlin : M. Louis Royer. 
Prix Demolombe: �f. Paul Bertrand. 
Botanique 
Prix Ocsmazières: �l. René Morquer. 
Prix �lonlagne: M. Guutran Hamel. 
Prix de Coiney: �tM. Alfre<I Saint Yves, 
John Bri1 uet. 
Anatomie et Zoologie 
Prix Cuvier : M. Pierre Fauvet. 
Prix Savigny: M. Armand Billard. 
Prix Thore : �I. Pierre do Boissezon. 
SÉA'iCE nu Hl oÉcE�lllRE 
Paléontologie 
L. C.nEUX. - Er:istence d'un 7Jlto1Jp!tate 
li sr1icules de calcisvon1es dans l' Ordovicien 
du pays de Gr1/les. 
Géologie 
�I. G1Gl\OUX et L. �IOHET. - Sur la st1 uc­
lure yéoloyique de la buse1/u f liscf1 de l'Em­
brunais, dun� la vallée d Ancelle, près de 
Ga11 (liautes-.llpes). 
..\uuvelle façon d'envisager la strncture 
ile celle nappe, qui duit probablement se 
rapproc her du Néocomien. La uole signale 
en outre la découverte <le curieuses radio­
laritt<f'. 
E. AUBEHT DE LA Rür. - Etude prélimi-
11ail'e de la yéuloyie d1.•s !!es Saint- Pie1'1'e et 
.li iqul'/on. 
C'est la prC'mièrc étude géologique <l'e1,­
semble de ees iles, sur lC'squelles on ne 
possédail, jusqu'i1 pré sent , que <les ren:::ei­
gnemenls sommaire:;. Elle révèle que leurs 
terrains sont assez complexes et que les 
trois principales, Sainl-Pierrn, la grande 
�liquelon et Langlade, différent notable­
ment IPs unts des autres, au point de vue 
géologi11ue. 
Botanique 
�lari11 �loLLl.\110. - E:rpériences permet. 
tant d' e:1pliqut:r t' atlénualio•t tJe la ch/01'0. 
pltylle pl'éserilée par les plantes vertes para­
site1. 
L. llLAllll\GllE)t. - Sur 1111 cas d'atavir. 
me appa1·u dans une liynt!e de Pavots d 
opium. 
�I. Sr .. Jo:-;E,;co. - Sur li:s mo11vemenl1et 
la croissance des pédoncules flo1'aux de l'IJ•O· 
maea purpurea. 
Ces pétioncules effectuent des mouve­
ment très acli l's en i mp1 imant aux lieurs 
<l°"s d irec tio 1 1 s variées, el ces muuvemenls 
sont d'autant plus virs et plus étendus que 
la croissance est dans un stade de plus 
grande activité. 
· 
Marcel Lu�:nrn. - Sur la structure dt 
la 1T. embrrtne des Eu9l•\11es du groupe Spi· 
rogyra. 
Pierre C11ouA111i. - D1vel'sité des plan. 
Iules cite: les Ails (A Ilium). 
Les espèees du genre 11 llium possèdent 
ht plup:irt du temps des planlules à coly­
lé don épif!é, mais il est hypogé chez un 
petit nombre. fi n'y a p:is lieu cependant 
de scindC'r le genre, qui, malgré son g1and 
nombre d'espèces (3ü0 environ), reete bien 
h•) tn<'gène. 
11. Co LI.IN el M. QUILLET. - Sur la 9el�t 
de l'œ11/ de Phallus impudicus L. 
On sait oue l'œuf d'où soit le Phallus est 
formé d'un13 épaisse membrane renfermant 
une ge lée jaune pâle qui se li quéfie peu à 
peu apn:-,. l'ouverture de l'œuf. L'élude 
chimique de cette substance monlre que 
c'est un produit très spécial, sans analogue 
connu, qui semble ten ir à la f11is de l'al­
gine et des malières pecliqueF. 
llubcrt LE�IESLE. - l\'<,uvtlles reclterc/1e1 
sur le Scabiosa snccis:t attaqué nar fe Fu­
s:nium :rnthophilum. 
Il se produit une MycocéciJi1', qui agit 
direetement sur les orules, et en arrête le 
développemC'nl. 
Zoologie 
L. Li'.:GEll et T. Bo11Y. - Parasitisme 
d·une Oscillaù e dans l'intestin d� la Carpe. 
Il s'agit d'une nou\·elleespèce du genre 
Oscillaloria, O. cy11rini, déconrerte dans 
la Carpe miroir ( Cyp. �peculm·is Lnc. l aux 
environs de Grenoble. 
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Charles P�:llEZ. - - A 11omalies inte1·­
se:ruelles citez les Pagures. 
Les mâles des Pagures prése11le11t par­
foi� tles caraclères externes apparlen:ml à 
la l'emelle, par exemple, les ori lices vul­
vaires. Mais ces orifices ne correspondent 
pas à des conduits génitaux, et, d'autre 
part, la dissection prouve que l'on a affaire 
à des mâles bien constituéi!. Ce ne sont 
donc que des détails <l'ornementation sans 
perturbation de la sexualité. 
Jeaune IJEl'lll-HEL.111'. - L 'appareil géni­
tal mâle des Crevel/es nord-africaines de la 
/amil/e des Penaeidm. 
S�:ANCE llU 27 Ol�CEMBRE 
Minéralogie 
L. el H. LoNGCllA)IBON. - Sur. la Vana­
dinite d'Hériva! ( Vos.17es). 
Les auteurs signalent en cet endroit la 
présence d'un gisement de vanadinitP., qui 
constitue le seul ac· uellement co1111u dan1:; 
notre territoire. 
Géologie 
llc11r1elle AWIEW. - Sw· le� hases pa­
léontologiques d'une subdivùion du Stam­
pien dans le bassin de Paris. 
Mlle Alimew propose la division du 
Stampien en deux étages, Stampieu inlé. 
rieur et Stampien supérieur, caractérisés 
par Jeurs fossiles. 
G. OEU:r1NE. - Sur l'extension des mers 
puléozoiques en Asturies (hspagnc). 
S. G11..1..ET. - Essai de classificati"n du 
Mioci>ne supérieur et du Pliocène in/érieur 
de Roumanie, la Transylvanie et le Banal. 
D. SrnNEEGANS. - Les suhd ivùio•1s de la 
nappe de t'Uhaye dans le massif' du Mo1gon 
(Alpes françaises). 
Paléontologie 
F. M. HEKGoU;>;IOl'X. - Sul' la placl' des 
Tri1myx dans la classiflcation des Chéloniens. 
L'auteur rallache le:; Trio ny;i,· aux Gym­
nodermes, dépourvus de revè: ement corni>, 
par opposition aux aulrns Tl1écophore.-, 
qui possèdent ce revètemeul et sont des 
l..épidodermes. 
Botanique 
Pierre F11ÉMY. - Cyano71hycées vivant 
dans le thalle des Codium. 
Les rcchcrd10s Je M. Pierre Frémy 
purlenl sur des Codium réco!tés à Banyuls, 
et lui ont permis rle découvrir plusieurs 
espèces nouvelles ùe Cyanophycées. 
A. V1..AoESC1J. - Sw· les prem iers cloiso11-
nemenl.J du zygute des Fougère.'! leptospo-
1·a ngiées . 
L'importance attribuée jusqu'ici aux 
premiers c loisonnemeuls dans la détermi­
nation embryonnaire des futurs membres 
de la plante, n'est pas justifiée. 
.Mlle ÜZUNG TSIN w ANG. - Quelques 
observations sur l'Usti lago violace a. 
Ce Champignon se développe sur un 
graud nombre de Caryuphyllées; il envahit 
plus particulièrement les organes de la 
reproduction et produit, entre autres, la 
dégénérescence des anthères. 
Zoologie 
Léon BEllTJN. - Basl's a11atomiques de la 
classification des Poissons apodes apparfrnant 
au sous-ordre des Lyomè,.es. 
11 s'agit rie Poi:>sons des grau des profon­
deurs, les geures Eurypltarynx et Sacco­
pltarynx ; ils appartiennent tous deux au 
sous-ordre des Lyomères, mais doivent 
former ri eux familles distinctes. 
SL\NCE [)U 3 JANVIER 1933 
Géologie 
Il. Oouv1L1..É, .M. SoLIGNAC el E. BEHKA­
L.OFF. - Sur la découverte du Permien 
marin au Djebel Tabaga (Extrême sud 
tunisien). 
C'est au moyen de la faune fossile qu'a 
pu Atre faite c elte découverte, et d'autre 
part, c'est la première fois que des cou­
ches it Fusu li11idés sont signalées d'Afrique. 
E . ..\UBEKT OE LA HüL - Sur quelques 
gites mi11érau.r des Iles Saint-Pierre-et­
JJ!iqudon. 
Note relative à la découverte, dans ces 
iles, de minerais de fer formés d'hématite, 
de magnétite et d'ilménite. 
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Cryptogamie 
L. GR!GOllAKI. - Sur un iwuveuu milieu 
de co111ert>ation des Dermatophytes. 
Ce nouveau milieu est à base de rate 
de jeune Veau, dont la pulpe fraiche est 
additionnée d'eau, de gélose et de pep­
tone. 
SÉANCI:: DU 9 JAN\'IEll 
Physiologie végétale 
Lucien DANIEL. - Sur Jes modifications 
de la (onction de rése1·ve chez divers véyé­
tau:r, soumis à t' arrosage intermittent. 
Les expériences ont porté �ur le Chou 
rave et sur le Ra dis rose à bout b lanc. 
Elles prouvent que la fonction de réserve 
est en relation étroilt• avec la météoro­
logie particulière des années, el se trouve, 
jusqu'à un certain point, sous la dépen­
dance do l'agriculteur, qui peut aider ou 
contrarier la plante dans sa lutte contre 
les variations des milieux. 
Géologie 
F. Ro�tAN et L. GAUTlllEIL - Sur la vré­
sence d'un niveau pyriteux bathonien dans 
la réyio11 d� Rrzr et .llœlen, vrè1 Nemour1 
(Oran). 
Cryptogamie 
1. OuCHL - De l' obtrntion de clone1 à 
propriétés fixes chez les Actinomyce s. 
Les Actinomyces sont des organismes 
voisins des Bacilles tuberculeux. Très 
répandus, il s jouent, en particulier, le rôle 
d'agents infectieux dans plusieurs maladies 
graves, et sont malheureusement encore 
mal connus. La note de M. Duché apporte 
à leur étude une contribution fort inté­
ressante. 
Zoologie 
J. :\hLLOT. - Position systématique dei 
Araignées du genre Liphistius, d'après /,ur 
anatomie interne. 
Ces forl curieuses Araignée s d'Extrème­
Orient étaient jusqu'ici très discutées au 
point de me de leur place dans l'ordre 
des Arachnides, et de leur ancienneté. 
D'après le tra vail de M. J. Miilot, elles 
sont voisines des familles fossiles du 
Carboni ff>re 1 Art h olycosidés et Arthro­
mygalidés) et n'on t guère évolué depuis 
lors. 
